
 Cyclone IDAI, l’heure 
est à la reconstruction à 
Beira au Mozambique . . .

Le cyclone IDAI, qui a frappé Beira au Mozambique le 15 
mars dernier, a causé la mort de plus de 500 personnes, 
et occasionné des dégâts majeurs, notamment pour les 
familles les plus vulnérables. 

Nos équipes et leurs familles sont heureusement saines et 
sauves, mais le cyclone a gravement touché les Centres de 
Développement Communautaire et les écoles maternelles, 
où les activités ont habituellement lieu, et où les habitants 
viennent régulièrement bénéficier des services sociaux. Les 
toits se sont envolés, et le matériel à l’intérieur des bâtiments 
a été endommagé.

Notre priorité est à la reconstruction et à la remise en service 
de ces bâtiments, afin de pouvoir accueillir à nouveau les 
habitants et relancer les activités, car la vie va reprendre... 
Nous y croyons.
Tout ceci pour tenter de restituer un minimum de « normalité » 
et de sécurité aux enfants, aux adolescents, et aux familles 
vulnérables que nous suivions chaque jour. 
D’ores et déjà, merci à celles et ceux qui ont manifesté leur 
solidarité !

+ d’infos sur : www.leblogdessor.wordpress.com
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ESSOR  :  une association  
qui s’engage DURABLEMENT avec ses 

partenaires ailleurs et ici !  
Objectif : passer le flambeau !

Quand nous parlons de « durable », nous 
pensons très vite à développement durable, 
à planète durable, à économie durable, à 
engagement durable, etc. Le travail d’ESSOR 
est bien tout cela et beaucoup plus ! De l’étude 
d’un projet à sa mise en place, le mot durable 
est présent. Un projet de  développement est 
mis en place pour « durer » par la suite, car 
c’est dans la « durée » que les bénéficiaires 
seront en mesure de prendre leurs envols.

Tout en accompagnant l’évolution des projets, 
la reprise du flambeau, n’est pas si évidente 
pour les partenaires sur le terrain ! Une fois 
de plus, la mission d’ESSOR s’avère très 
importante, car pour faire durer un projet, il est 
nécessaire de préparer également l’ « après 
ESSOR ». Cela implique devoir œuvrer à 
la recherche de nouveaux financements, 
à la mise en place des temps d’échanges 
entre pays, à la transversalité dans les 
actions et les projets, à l’adaptation aux 
nouveaux modes de travail collaboratifs, aux 
nouvelles technologies…Cette démarche de 
développement repose principalement sur la 
professionnalisation patiente et continue 
des équipes locales. 

Alors, quand la nature se déchaine, comme 
récemment au Mozambique, et semble 
tout anéantir, les habitants des zones où 
intervient ESSOR peuvent compter sur 
ces professionnels de terrain pour s’unir 
à ceux qui œuvrent à la reconstruction, 
reprendre espoir et retrouver le chemin du 
développement.

Amparo Brabant, conseillère en formation et  
membre de l’AG d’ESSOR.
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 Une question nous est souvent posée ; comment fait ESSOR pour trouver 
les financements et réaliser ces projets qui bénéficient chaque année près de 
60 000 personnes sur le terrain ?
Relever ce défi s’oriente autour de deux axes : 

• D’une part, en répondant à des ‘appels à projets’ auprès de financeurs 
institutionnels tels que l’Union Européenne ou l’Agence Française de 
Développement, qui ne financent cependant qu’une partie du projet ; de 
35 à 75% selon les cas, restant à charge d’ESSOR de trouver le solde 
manquant…
• D’autre part, en soumettant ces projets à des fondations en France, en 
Suisse, et plus largement en Europe voire au-delà, ainsi qu’à des entreprises 
ou des particuliers, ce qui nous permet de mener à bien notre mission.

L’occasion nous est ici donnée de les remercier chaleureusement de leur confiance et de 
leur fidélité qui nous permettent de réaliser un travail de qualité sur la durée. Nombreux sont 
ceux qui ont contribué à l’ESSOR d’aujourd’hui : les fondations AnBer, Le Maillon, Cassiopée, 
la Fondation Lord Michelham of Hellingly, Frères de nos Frères, les fondations Ensemble, 
Raja… Merci aussi à ceux qui souhaitent garder la discrétion ou qui nous ont rejoint plus 
récemment ; SEED Foundation, Solidarity AccorHotels… et Merci anticipé à ceux qui nous 
rejoindrons, car les besoins sont toujours bien présents !
Soyez assurés qu’ESSOR met tout en œuvre pour réaliser des projets de qualité en faveur 
des populations qui en ont le plus besoin. 
Vos appuis sont essentiels, ici et là-bas ! 

Ariane Delgrange,
Adjointe de Direction.

 L’importance des partenariats 
financiers privés.



BIOSP Le projet Akulu-Akulu, à Beira au Mozambique, s'est terminé.

	 Afin	 de	 pérenniser	 les	 actions	
engagées	(Projet	Multipays	1),	ESSOR	
souhaite	 poursuivre	 et	 consolider	
les	 dynamiques	 au	 Mozambique,	 en	
République	 du	 Congo	 et	 en	 Guinée-
Bissau,	 et	 démarrer	 de	 nouvelles	
activités	 au	 Tchad.	 ESSOR	 a	 choisi	
de	se	 recentrer	sur	un	axe	stratégique	
commun	aux	4	pays	:	le	développement	

de	filières	agricoles	et	agro-alimentaires	
périurbaines	durables.

Ce projet vise à	:
•	Augmenter	et	sécuriser	les	revenus	
des	 producteurs	 urbains	 et	 péri-
urbains	 à	 travers	 le	 développement	
de	 filières	 socialement	 équitables,	
é c o n om i q u emen t 	 e f f i c a c e s	

e t 	 r e s p e c t u e u s e s 	 d e	
l’environnement,
•	Renforcer	les	capacités	et	
savoir-faire	 des	 acteurs	 du	
sud,	 ainsi	 que	 le	 travail	 en	
réseau,	 pour	 la	 promotion	
de	 systèmes	 alimentaires	
durables.

Marie-Pierre Albouy, Responsable 
des Programmes Agricoles.

évaluation Evaluation finale du projet Goum Fauk, N'Djaména, 
Tchad (février 2016 - janvier 2019).

	 L’objectif	 du	 projet	 était	 de	 favoriser l’engagement 
citoyen et l’insertion socio-professionnelle	par	 la	mise	en	

œuvre	 d’ateliers	 citoyens,	
de	 formation	 et	 d’insertion	
professionnelle	 dans	 5	
quartiers	 de	 la	 capitale,	
N’Djaména,	au	Tchad.

Les	résultats	espérés	ont	été	
atteints,	voire	dépassés.	Plus	
de	1000 jeunes	ont	participé	
à	un	Parcours	Citoyen,	et	510 
personnes ont suivi une 
formation professionnelle,	
et	 ce	 dans	 un	 contexte	
d'insertion	difficile.	

L’évaluateur	a	souligné	la	qualité de la sélection	des	jeunes	
bénéficiaires	et de l’accompagnement réalisé	par	les	équipes	
terrain,	ainsi	que	la	mixité	des	groupes.	Il	recommande,	entre	
autres,	 d’impliquer davantage les structures partenaires 
afin	d’améliorer la viabilité des activités,	 et	 d’entamer	 une	
démarche de reconnaissance officielle des certifications 
professionnelles	décernées	aux	jeunes.

À	 N’Djaména,	
les	 activités	 se	
poursuivent	 au	
travers	 de	 projets	
co-financés	 par	
l'AFD	 et	 diverses	
f o n d a t i o n s	
privées.

DÉVELOPPEMENT AGRICOLE " Défi Agri ", démarrage du 2ème Programme 
Multipays (octobre 2018 - septembre 2021).

	 Le	 projet	Akulu-Akulu	 avait	 pour	
objectif	 de	 promouvoir l’accès des 
populations les plus vulnérables à des 
services sociaux de base	et	susciter	une	
dynamique	de	développement	local	et	un	
renforcement	de	 la	 société	civile	dans	5	
quartiers	périurbains	de	Beira	et	Dondo.

Quelques	 résultats	 atteints	 en	 4	 ans	 de	
projet	:

> 1213	 sensibilisations	 dans	 la	
communauté,	 avec	 la	 participation	
d’environ	33	300	personnes.
> 37 821	 personnes	 ont	 reçu	 un	
accompagnement	personnalisé	et	une	
orientation	sociale	ou	professionnelle.	
63	%	ont	résolu	leurs	problèmes.
> 14 077	personnes	ont	bénéficié	de	
services	 administratifs	 ou	 juridiques	
(émission	de	documents	d’identité,	de	
certificats	de	naissance,	…).
> 3884 jeunes	 ont	 bénéficié	 d’un	
service	de	formation	et/ou	d’orientation	
professionnelle.
> 4548	 visites	à	domicile,	 avec	pour	
objectif	d’accompagner	les	personnes	
dans	la	résolution	de	leurs	problèmes.

Mi-mars,	 la	 ville	 a	 été	 frappée	 par	 le	
cyclone	Idai.	Les	dégâts	causés	sont	très	
importants,	les	habitants	ont	presque	tout	
perdu	 dans	 cette	 catastrophe	 naturelle,	
et	 les	 bâtiments	 servant	 à	 la	 réalisation	
des	activités	présentées	ci-dessus	ont	été	
fortement	endommagés.	Voir en 1ère page. 

Eléments recueillis auprès de Sara Ellouz-Pires, 
Responsable de Projet BIOSP à Beira.

Groupes Cibles...
> 1900	maraîchers/ères	(50%	de	femmes)
> 100 transformateurs/trices	(70%	de	femmes)
> 145	points	de	vente	–	commerçants
> 57	Organisations	de	Producteurs
> 5	ONG	nationales
> 4	institutions	publiques	/	collectivités	locales

Moundou
TCHAD

Bissau
GUINÉE-BISSAU

Brazzaville
CONGO

Nampula
MOZAMBIQUE

Maputo
MOZAMBIQUE



EDUCATION Projet " Jeunes Debout " à Bongor au Tchad, des anciens 
du Parcours Citoyen témoignent. 

FORMATION ET INSERTION PROFESSIONNELLE Retour sur l’échange Sud-Sud 
au Brésil !

 Du 18 au 27 février dernier, le 5ème 
échange sud-sud Formation et Insertion 
Professionnelle s’est tenu au Brésil, en 
présence des équipes du Mozambique, 
du Tchad et de Guinée-Bissau.

Cet échange, qui a réuni une vingtaine 
de professionnels, visait plusieurs 
enjeux et objectifs :

> La volonté de renforcer la cohésion 
d’équipe, avec également des visites 
de terrain et des rencontres avec les 
partenaires comme les ONG ARCA 
et CENTRAC, ou les Centres de 
Formation du SENAI.
> L’apprentissage collectif à travers 
la prise de recul par rapport aux 
pratiques habituelles et aux difficultés 
rencontrées.
> Le partage des bonnes pratiques 
pour la co-construction de nouvelles 
approches, avec la mise en avant des 
innovations de chaque pays.

Concrètement, ce sud-sud a permis aux 
équipes FIP de retravailler les stratégies 
d’insertion et l’accompagnement 
des jeunes post-formation, la 
méthodologie d’appui aux Centres de 
Formation Professionnelle, ou encore 
d’avancer dans la réflexion sur la création 
d’un réseau international FIP.

Parallèlement à l’échange, environ 15 
professionnels brésiliens ont été formés à 
la méthodologie MUVA, visant à favoriser 
l’expression de soi et l’acquisition de 
compétences sociales pour les jeunes.

Ambroise Le Moal, Responsable  
des Programmes FIP.

 Ce projet avait pour objectif de promouvoir le développement local et 
l’amélioration des conditions de vie des habitants des quartiers pauvres de 
Bongor (environ 30 000 hab., dont plus de 50 % ont moins de 25 ans), au sud-
ouest du Tchad à la frontière avec le Cameroun, par le renforcement des acteurs 
du développement et la mise en œuvre de services d’information et d’orientation 
de la population et des activités d’insertion socioéconomique.

Des activités en éducation et formation-insertion professionnelle ont été mises 
en place, ainsi que l’orientation sociale au sein d’un Bureau d’Information et 
d’Orientation Sociale et Professionnelle.

D’anciens jeunes du Parcours Citoyen témoignent : 

Quelques résultat s du 
projet...

> 1 Centre d’Information et Orientation 
Jeunesse
> 1 BIOSP : 4548 personnes reçues 
> 400 actes de naissance établis
> 85 sessions d’éducation à une 
alimentation équilibrée
> 208 visites à domicile

> 4 parcours citoyens (721 adolescents)
> 1 parcours citoyen « vacances » (189 
adolescents)
> 8000 personnes sensibilisées

> 2432 personnes reçues dans le 
Bureau Information Emploi
> 213 jeunes en formation 
professionnelle
> 123 jeunes en stage
> 31 jeunes ont trouvé un emploi formel 
ou informel.

Le Parcours Citoyen m’a transmis une valeur 
inestimable : parler devant un public de 
divers niveaux. J’ai toujours rêvé d’être 
journaliste. Actuellement, mon stage en 
animation à la Radio Nationale Tchadienne 
se déroule dans de bonnes conditions.

Séphora, 18 ans.

Le Parcours Citoyen est un cadre idéal pour se poser les bonnes 
questions. Je pense que le PC pourrait aborder des thèmes 
plus spécifiques tels que " comment aborder l’âge adulte ?  
Que faire pour une meilleure orientation de son avenir scolaire ou 
familial ? " Félicité, 17 ans.

Les ateliers m’ont permis d’avoir une 
connaissance approfondie sur différents 
thèmes. En octobre 2018, j’ai participé aux 
activités « jeunes talents »  (quiz de culture 
générale) organisées par la Radio Nationale 
Tchadienne et j’ai remporté la finale face à 
un autre bénéficiaire. Je remercie de tout 
coeur ESSOR !

Nouri, 16 ans.
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«
«

«
«

«

Orientation sociale

Éducation

Formation et Insertion 
Professionnelle



CYCLONE IDAI, soutenez ESSOR dans la reconstruction des infrastructures 
et le soutien des familles, à Beira au Mozambique !

D’avance, merci pour votre générosité !

Oui, je désire effectuer un don pour soutenir ces actions. 
- Par chèque, à l’ordre d’ESSOR
- En ligne sur : www.essor-ong.org en indiquant " soutien Beira "
- Par virement sur le compte ESSOR BEIRA SOFALA : 

IBAN : FR76 3002 7174 1100 0262 9482 114 / BIC : CMCIFRPP
Un reçu fiscal vous sera adressé par courrier. 66% de votre don est déductible des impôts.

ESSOR - Association de Solidarité Internationale
92 rue de la Reine Astrid - 59 700 Marcq en Baroeul - FRANCE

Tél. +33 3 20 83 04 15 - contact@essor-ong.org - www.essor-ong.org

Cinquième édition de la Vente de Créateurs !

A noter dans vos 
agendas

- 18 juin : Assemblée Générale
- Du 2 au 4 juillet : Réunion 
des Coordinateurs Pays

Bienvenue à …
- Camille Antoine, Chargée des 
partenariats financiers
- Estelle Foroni, Assistante 
Recherche partenariats financiers
- Axelle L’Hostis, VSI Transformation 
Agroalimentaire, Congo
- Constance Fleury de la Ruelle, VSI 
Référente Pédagogique Education, 
Mozambique 
- Charlotte Lefeuvre, VSI Assistante 
Responsable Projet FIP, Tchad

Grand merci et 
bonne route à …
- Javier Frades, RP FIP Beira, 
Mozambique
- Mathilde Bullot, Référente Appui 
Institutionnel
- Elisa Lemaire, Assistante 
Recherche partenariats financiers
- Julie Pignat, Responsable 
des programmes agricoles (en 
remplacement congé mat.  Marie-
Pierre Albouy)

Carnet rose ...
- Naissances de Timothée, fils de 
Marie-Pierre Albouy, Responsable 
des programmes agricoles et 
d’Ethan, fils de Simon Baliteau, 
Référent Technique agricole.

france
 Partenaire des actions d’Education à 
la Citoyenneté et à la Solidarité Internationale 
(ECSI) depuis 13 ans, le collège de la Croix 
Blanche de Bondues a accueilli l’équipe pour 
des ateliers de sensibilisation en novembre et 
en mars auprès des 8 classes de 6ème.

Tout d’abord, les 230 élèves ont pris le temps 
de mieux se connaître, d’appréhender ce qu’est 
la solidarité internationale et de prendre position 
lors d’un débat. Les élèves ont découvert un 
peu plus ESSOR grâce à une plaquette ludique, 
découverte résumée par un élève : « ESSOR 
dépasse les frontières, aime et aide les gens ».

Ils se sont ensuite mis dans la peau d’un enfant 
du monde pour prendre conscience des 
différences d’accès aux droits fondamentaux, 
entre pays et au sein d’un même pays. Placés 

en ligne, les participants sont invités à faire un 
pas en avant si leur personnage peut répondre 
positivement à des affirmations (accès aux 
soins, à l’école, à l’alimentation, etc.). Ce jeu 
permet d’échanger sur le ressenti des élèves 
et les différences constatées entre les enfants 
incarnés.

Camille Ribier, chargée d'ECSI.

Nouvelle animation au collège de la Croix 
Blanche, à Bondues.
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 Fin mars, ESSOR a organisé sa grande Vente de Créateurs réunissant 18 
exposants, avec quelques nouveautés comme la vente d'objets " Zéro Déchet " 

ou de globes lumineux, qui ont beaucoup plu ! 

320 visiteurs ont été accueillis, et ont pu, en plus de faire de 
bonnes affaires, profiter d'un déjeuner au soleil avec les salades 
bio et de saison proposées par l'entreprise lilloise " Bocaux 
Locaux ". 

Comme chaque année, les bénévoles ont été très actives et ont 
assuré le stand de vente restauration / pâtisseries ! Merci à elles !

Grâce à la générosité des visiteurs, environ 40 enfants 
bénéficieront des programmes Education pendant un an. 
Merci également à celles et ceux qui ont soutenu l'effort de 
reconstruction pour Beira, suite au passage du cyclone IDAI !

 Certains enfants vont à 
l’école alors que d’autres doivent 

subvenir à leurs besoins et ne 
peuvent pas aller à l’école.

L’enfant qu’on a incarné, il a une vie 
dure par rapport à nous .
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